
D. Quelle -fut la -ca-use dé bJrtulne de So-.
dome ?-A

R. Ce furenties -crimres dle ses ýhabitans, qui
aettirèrent sir eux la-vengeaice du'çîi. Avaiëi
de la lait4ser éclater, le Si,ýgneur fit part à Abrao
hkam dlé la destruction prochaine de cette v.ilfe
-coupable. Le M"aint Patriarche, qui savrait, jUs-.
qu'où s'étend la miséricorde dW Seigneur, lui
demanda grâce pour Sodome, en cas qu'il1 s'y
trouvât cininoante jusites. le Seigneur y >ayant,
,.conserlti, Abraham lui demanda fil quaranite
justes n'arrêteraient pas sa vengeance.. Le Sei.e
gneur y consenrît èneore, et vint jusqu'à a"i r
promettre que, s'il y a-vait seulemént di-x justesa
dans Sodome, il épargnerait cette ville infâme.
Maie ils- ne s'y -trouvèrent pas.

D. Commnent Loth échappa-t-il à la ruine de fooae ?
R. Deux Anges, sous witi forme humaine, arrivèrent

Sodome vers l e soir. Loth, qui les aperçat, alla au devant,
d'eux; Il les pria d'entrer daes son logis pour y p asser la
n'ait ; et ce-fut cette actin de* ohaité qui le fiauva lui et sa

'famile. Le h~l>t goSdom vinrent ' la aison e
Lo$)i, d;ns le desejp diinsultef les deux étrangers. 1Loth,

-,tant sorti Pour lei apaiser, Ilsile chargèrent &Injures, et ai..
-jaieatle maltraiter lu-même, lorsque les- Anges le preÜant
.ýpa 1* ip4in ýç filr#n4 relary Mc wsao4np l pperen:4
'-,4'avengkemexit toup çe»yc çi étaient deor desre qu'ils
-me purent'trouver la -porte. Alo1rs les deux Anges décla.
rémsust à Loths, que Dielés avait envoysés p.ur perdre cette

~~~rIl~~~~~~,1 reqpe g'la~tqeu'ri aiie paren, il se liàtât
de les faire sortir avec lui. Lodth a.-la en donner avis -à ceux
qu'il avait deqtipés pou~ être ses gendres4; mais ils se MO-
qu-èrent cte )ni et 4èe ses avis. Le *Mnmst étant veau,1 leu
Anges pressêrent Loth de sortir. a vec M frise. et sesfles
Qemd fl.tbt hérs de la ville, Dieu fit tômber uflepluie de
soufie et de fea, -qni consumna Sodome et trois autres villes
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